
L’ÉTAT DU PÉNITENT

De saint Tikhon de Zadonsk

 Dans le monde, nous  voyons les hommes appelés à  diverses fonctions : les uns sont juges, les autres 
guerriers, d’autres chefs  d’armées, d’autres bergers… De même, le Christ-Seigneur appelle chaque chrétien 
au  repentir, car Il a  dit : «Je ne suis pas venu appeler  les justes mais les pécheurs au  repentir» (Mt 9,13). 
«Tous ont péché et sont privés de la  gloire de Dieu» (Rom 3,23). Tous sont donc pécheurs et donc tous sont 
appelés au  repentir, la  pénitence étant le véritable état de chrétien. La  fonction de chaque homme est  la chose 
la  plus importante pour  lui. Pour le juge, la  recherche de la vérité est primordiale; ainsi pour le chrétien, la 
recherche du  repentir est-elle primordiale. Chrétien  ! A  quoi  es-tu  appelé ? Non pas à rechercher  la richesse, 
l’honneur  et  la  gloire, non  pas à  organiser des banquets et à  rendre des visites à  des amis mais à chercher le 
salut que tu recevras de Jésus Christ en échange de ton  repentir. Le repentir  ne consiste pas seulement à 
abandonner les péchés extérieurs mais à renouveler  son  coeur et son  état intérieur. Il  consiste aussi  à se 
détourner de toutes les vanités du  monde car  elles entravent notre quête du  salut, ainsi  qu’à  bien chasser  les 
maladies de l’âme, l’orgueil, la  colère, l’envie, l’impureté, l’amour de l’argent et à  regretter  qu’un  tel  mal se 
soit  introduit dans notre âme pure et sans tache par le venin du serpent. Le pénitent doit supplier  le Christ de 
le guérir  par  sa puissance. C’est lorsque notre état intérieur aura  changé que nos oeuvres extérieures 
deviendront bonnes. Nos pieds n’iront pas vers  le mal  si notre âme ne le veut pas; notre langue ne dira  pas ni 
fourberie ni calomnie sans l’assentiment du  coeur; notre corps ne commettra pas d’adultère contre notre gré. 
Quel  profit aurait-on  à éviter les  actions mauvaises  si  l’intérieur est méchant ? Quel profit à ne pas tuer  si  on 
respire la méchanceté et le meurtre, si dans le coeur vit un meurtrier, un adultère, un voleur ?
 Pourquoi  nettoyer  l’extérieur d’un  récipient si l’intérieur est rempli d’impuretés ? Un  tel  homme est 
comparable à «un sépulcre blanchi  qui paraît  beau  au-dehors et qui au-dedans est plein d’ossements  et de 
toute espèce d’impureté» (Mt 23,27). Chrétien, notre Dieu  «Qui sonde les reins  et les coeurs» regarde 
l’intérieur et non l’extérieur et l’apparence». «Quiconque hait son  prochain est un meurtrier» (1 Jn 3,15) 
«Quiconque regarde une femme pour la  convoiter a déjà  commis un adultère avec elle dans son coeur.» (Mt 
5,28)  Tu  ne dérobes pas le bien  d’autrui  mais par avarice, tu  ne donnes rien  aux miséreux. Même si tu  ne 
voles pas, tu es un  véritable voleur car  Dieu  t’a donné des  biens, non pour ton  seul  profit, mais pour  les 
partager avec ton  prochain également. Le coeur  de l’homme est un temple dans lequel  Dieu  a  promis Lui-
même d’habiter : «J’habiterai  et je marcherai  au  milieu  d’eux; Je serai  leur Dieu  et ils  seront mon peuple.» (2 
Cor  16) Efforçons-nous de nettoyer ce temple pour le rendre agréable à Dieu. Lavons nos âmes dans les 
larmes de repentir afin  qu’en nous se révèle l’image de Dieu : «Ayant donc de telles promesses, bien-aimés, 
purifions-nous de toute souillure de la  chair et de l’esprit en achevant notre sanctification  dans la crainte de 
Dieu.» (2 Cor  7,1) «Imitant le Prophète Jonas, ô Maître, je Te crie : De la fosse, arrache ma vie, Sauveur du 
monde, quand je te chante : Seigneur, Gloire à Toi». Amen. 
(Canon du Jeudi mode 1, ode 6 )
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